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Un sentier, des enfants, des arbres… une     histoire…  

C’est mon journal de bord, celui d’un petit sentier qui, l’air de rien, a une belle et longue

histoire à raconter. 

Sentier botanique était mon premier prénom durant une petite décennie et… hop! comme  j’adore 

le changement, je me suis fait appeler « Sentier du Ruisseau de Rochecardon »… Vous aimez? 

 

 

https://rochnature.wordpress.com/2014/04/21/un-sentier-des-enfants-des-arbres-une-histoire/


 Tout en flânant, le long de mon parcours, 800 mètres exactement,  vous pourrez découvrir ce qu’est

un bassin versant, une ripisylve, des feuilles d’ arbres, simples ou composées, dentées ou lisses, 

arbres qui me font beaucoup d’ombrage en été ; tout cela illustré sur des panneaux de différentes 

formes. Il y a quelques années maintenant, des petites têtes blondes et brunes ont étudié  la flore, la 

faune de ce bout de vallon, si étrange et inattendu pour ces élèves dont le seul horizon était leur 

immeuble et la cour de l’école… 

Des pupitres en sont sortis de terre avec des textes et 

des dessins dont on perçoit (encore !) un travail 

pédagogique sérieux.  Pourquoi ce « encore » me 

direz-vous ?  M’avez-vous parcouru il y a peu de 

temps ? Oui ? 

 

 

 

Vous avez dû alors vous apercevoir que tous ces équipements appelés thématiques ne sont pas en 

très bonne santé : ils vieillissent, comme vous les êtres humains ! Bon ! Ils ne perdent pas leurs 

cheveux, certes , mais prennent quelques rides et leur teint se ternit… Et il y a évidemment, l’usure 

du temps… Je vous verrais, vous, si vous deviez rester là planté, jour et nuit, au soleil, au froid, au 

gel, à tous les temps quoi ! Ils méritent vraiment un bon nettoyage ou un remplacement, n’est-ce pas

?! 



Vous avez remarqué autre

chose, m’avez-vous dit… Ma

physionomie ? C’est cela oui !

Par endroit, je suis très boueux,

parfois impraticable en temps

de pluie continue. Et l’année

2013 n’a pas arrangé les choses.

Une neige abondante, très

lourde s’est abattue en

novembre faisant des dégâts

importants.

 

 

 

Des branches cassées obstruaient mon passage… Des arbres en ont bien souffert, étêtés pour 

certains. Sous leur chute, la passerelle en bois fut endommagée. 

Mais le pire était à venir! Figurez-vous qu’aux alentours des Fêtes de Noël, une mini tempête a sévi,

continuant les ravages dans mon petit territoire. 



Et si cela ne suffisait pas, des mains qui

se voulaient artistiques, ont à proximité

de la passerelle, barbouillé allègrement

le mur en pierres qui me longe. J’en

pleure de désespoir ! 

Après ce long état des lieux, il faut que je vous parle du Pré de la Gabrielle. Joli prénom, n’est-ce 

pas? Ce minuscule bout de terre est mon voisin et copain. C’est un véritable miracle ce qu’il lui est 

arrivé : un institut de beauté très connu dans la région lui a procuré un lifting surprenant ; d’une 

ancienne décharge municipale puis d’un dépôt de matériel d’une entreprise de travaux publics, ce 

terrain est devenu un très joli espace d’accueil pour les promeneurs. 

Il était tellement transformé qu’une inauguration lui a été magistralement offerte en 2008. Vous 

pouvez vous y reposer, des bancs vous y invitent ; un observatoire vous incite à observer les oiseaux

près du marécage.



Ce petit havre de paix a aussi subi

dernièrement la colère des éléments

naturels. Mais ce fut une aubaine! Je

m’explique. Une haie pas très esthétique à

mon goût, formée de lauriers cerises et qui

longeait un de ses abords, fut complètement

aplatie par la neige. 

On a saisi l’occasion pour la remplacer en plantant des arbustes d’essences locales comme le 

sureau, le viorne, l’ érable champêtre, le noisetier, le cornouiller, le troène, le néflier, le prunellier, 

le charme, le sorbier des oiseleurs. le merisier… 

Le Pré de la Gabrielle a donc vu depuis quelques semaines des petits chambardements : les 

lauriers coupés, déracinés, broyés ; une trentaine de trous creusés pour accueillir les futurs plants et 

le mercredi 26 mars, ce sont 18 petites mains qui se sont activées pour ce travail, accompagnées de 

grandes personnes ! 



Vous avez déjà entendu parler du club nature

animé par une grande dame blonde appelée

Patricia. Moi, je les connais bien les enfants de ce

club nature ; cela fait plus de 20 ans qu’ils

m’empruntent, me parcourent, observent les arbres,

les animaux autour de moi, et s’amusent aussi…

Ce sont eux qui ont eu le privilège de planter la trentaine d’arbustes en travaillant comme des 

chefs : déposer d’abord le bon plant devant un trou ; puis, praliner abondamment les racines avant 

de placer le petit arbre, bien droit, dans le trou, de le remplir de terre, de la tasser; continuer par un 

bon arrosage puis étaler du broyage au pied… Cela permettra de garder l’humidité afin que ces 

petits arbustes prennent du poil de la bête et se fortifient. Moi, franchement j’ai hâte de connaître la 

suite de cette aventure chez mon copain, le Pré de la Gabrielle: va-t-il se parer rapidement d’une 

très jolie haie champêtre, continuant ainsi son remodelage? Ce sera alors un véritable îlot de vie qui 

offrira gîte et couvert à une faune variée. Et puis, c’est tellement beau une haie au printemps, à 

l’automne !

Moi aussi, j’ai pris rendez-vous auprès de cet institut de beauté si renommé, et dans quelques 

semaines, des soins particuliers vont m’être prodigués car vous l’avez compris, ma fréquentation 

journalière assez intense et le temps qui passe, m’ont un tantinet décati… Je vous en reparlerais 

dans un prochain épisode de mon journal de bord.

Bien, je vais vous laisser, il se fait tard. A très bientôt et prenez bien soin de moi !
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